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TEXTE

Sou te nu en juin 2018, ce mé moire porte sur l’ef fi ca ci té et les li mites
de l’uti li sa tion de l’arme aé rienne dans les guerres en Irak (1990-
2004). Ce tra vail a été réa li sé sous la di rec tion de Jean- Marc Oli vier,
dans le cadre du par cours bi lingue « His toire et pa tri moine de l’aé ro‐ 
nau tique et de l’es pace  » du mas ter «  His toire et Ci vi li sa tions mo‐ 
dernes et contem po raines  » pro po sé par l’Uni ver si té Tou louse 2 –
Jean Jau rès.
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Even in the Gulf War, the issue was al ways how many sor ties it took to
des troy a given tar get. In this war the issue is how many tar gets can be
des troyed in a given sor tie 1. Cette ci ta tion illustre par fai te ment tous
les en jeux de mon sujet. En seule ment deux phrases, il rap pelle que
l’Irak est le théâtre de deux conflits – la guerre du Golfe (1990-1991) et
la guerre en Irak (2003-2004) – dans les quels l’avia tion oc cupe une
place es sen tielle. Pour l’étu dier, j’ai dé ci dé de me concen trer sur six
opé ra tions mi li taires : De sert Shield (août 1990 – jan vier 1991), De sert
Storm ( jan vier – fé vrier 1991), De sert Fox (dé cembre 1998), Iraqi Free‐ 
dom (mars – mai 2003), Vi gi lant Re solve (avril – mai 2004) et Phan tom
Fury (no vembre – dé cembre 2004).
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1. Une évo lu tion his to rio gra ‐
phique lente
Ce tra vail de re cherche est l’hé ri tier d’une longue évo lu tion his to rio‐ 
gra phique. Au XIX siècle l’his toire mi li taire cor res pond à une his toire
de la stra té gie qui ne se concentre que sur un évé ne ment, la ba taille,
et sur ses consé quences po li tiques. Ces études des crip tives pro‐ 
duisent une his toire ins ti tu tion nelle, of fi cielle, en rup ture mé tho do‐ 
lo gique avec l’his toire uni ver si taire qui se dé ve loppe alors.
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e 

Le XX siècle et ses grands bou le ver se ments his to rio gra phiques
marquent l’avè ne ment d’une « nou velle histoire- bataille 2  ». La Nou‐ 
velle His toire per met des ana lyses sur de plus longues pé riodes et
ouvre de nou velles pers pec tives de col la bo ra tion au sein même des
sciences hu maines. L’avè ne ment de la micro- histoire amène l’his to‐ 
rien à re pla cer l’in di vi du au centre même de ses tra vaux. Enfin l’his‐ 
toire im mé diate au to rise dé sor mais les cher cheurs à se sai sir de su‐ 
jets in édits. Ces avan cées pro voquent un re nou vel le ment de l’his toire
mi li taire par l’ap pa ri tion de nou velles in ter ro ga tions et su jets d’étude
por tant no tam ment sur la place des blin dés ou de l’avia tion dans les
guerres.
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Ainsi, dès 1996, Fré dé ric Guel ton, dans son ou vrage La Guerre amé ri‐ 
caine du Golfe : guerre et puis sance à l’aube du XXI  siècle, s’in ter roge
sur la pos si bi li té d’étu dier un évé ne ment aussi ré cent que la guerre
du Golfe. En 2007, seule ment quatre ans après l’in va sion amé ri caine
de l’Irak, le Ré seau mul ti dis ci pli naire d’études stra té giques réa lise,
dans La Troi sième Guerre du Golfe : ana lyse po li tique, stra té gique et
éco no mique, une étude com plète de l’opé ra tion Iraqi Free dom. Les au‐ 
teurs consacrent no tam ment tout un cha pitre sur la place qu’oc cupe
la puis sance aé ro spa tiale dans cette of fen sive. En 2014, Tho mas Hip‐ 
pler pu blie Le Gou ver ne ment du ciel dans le quel il réa lise une ana lyse
glo bale de la place de l’avia tion dans les grands conflits du XX  siècle.
Deux ans plus tard, la revue Na celles. Passé et pré sent de l’aé ro nau‐ 
tique et du spa tial pu blie son pre mier nu mé ro. Di ri gée par Jean- Marc
Oli vier, son ob jec tif est de ré pondre « [...] à une vo lon té de fé dé rer les
re cherches in ter dis ci pli naires en sciences hu maines et so ciales qui
s’in té ressent à l’avia tion, à la construc tion aé ro nau tique et au spa tial
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dans un temps long, des pre mières ex pé riences liées au vol au XVIII

siècle jusqu’à nos jours 3 ».

e

2. Les sources
Cette étude, parce qu’elle se situe à la croi sée de l’his toire mi li taire et
de l’his toire im mé diate, pose la ques tion de l’ac ces si bi li té des sources
et de leurs na tures. Mal gré quelques dif fi cul tés, le cor pus do cu men‐ 
taire re groupe 377 do cu ments, dont 244 ar ticles et quelque 133
sources éma nant des ad mi nis tra tions amé ri caines, ci viles comme mi‐ 
li taires. Il s’ar ti cule au tour de trois axes clas si fiant les ar chives en
fonc tion de leurs ori gines  : sources su pra na tio nales, na tio nales et la
presse.
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Les do cu ments com pris dans les sources su pra na tio nales émanent
pour l’es sen tiel de l’Or ga ni sa tion des Na tions unies et sont presque
ex clu si ve ment com po sées des ré so lu tions vo tées par le Conseil de
sé cu ri té. Les sources na tio nales sont uni que ment amé ri caines et pro‐ 
viennent de quatre dé pôts d’ar chives en ligne : le Mil ler Cen ter, la Na‐ 
tio nal Se cu ri ty Ar chive, la Na tio nal Se cu ri ty Stra te gy Ar chive et le De‐ 
fense Tech ni cal In for ma tion Cen ter. Le Mil ler Cen ter et la Na tio nal Se‐ 
cu ri ty Ar chive m’ont été les plus utiles. La pre mière re groupe plu‐ 
sieurs mil lions de pages dé clas si fiées de l’ad mi nis tra tion ci vile et mi li‐ 
taire amé ri caine. L’es sen tiel de ces do cu ments a été nu mé ri sé et est
donc di rec te ment ac ces sible en ligne. Le Mil ler Cen ter cen tra lise un
très grand nombre d’ar chives sur les 44 pré si dents des États- Unis,
dont les dis cours des pré si dents George H. W. Bush (1989-1993), Bill
Clin ton (1993-2001) et de George W. Bush (2001-2009). Ce pen dant,
ces quatre dé pôts d’ar chives ne m’ont four ni que peu d’in for ma tion
du fait de la com plexi té soit des do cu ments trou vés (plu sieurs cen‐ 
taines de pages, cer taines cen su rées) soit de l’in for ma tion elle- même
(pré sence de nom breux acro nymes propres à l’armée amé ri caine).
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La presse oc cupe une place pri mor diale dans mon étude. Je me suis
concen tré sur cinq jour naux : le Cour rier in ter na tio nal, The In ter na‐ 
tio nal New York Times, Le Monde, El Watan et Li ber té (deux quo ti diens
al gé riens fran co phones). Ces der niers m’ont été es sen tiels dans mon
tra vail de re cherche, car ils m’ont per mis, avec quelques ar ticles du
Cour rier In ter na tio nal, d’ob te nir le point de vue de l’opi nion pu blique
arabe et par fois même de la po pu la tion ira kienne. Plus gé né ra le ment,
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les ar ticles de presse se sont avé rés être des sources bien moins
com plexes, mais dont les ré sul tats après leur dé pouille ment se ré vé‐ 
laient bien plus pro bants. Il est vrai qu’il existe une com plé men ta ri té
par faite entre les do cu ments «  ad mi nis tra tifs  » et les ar ticles de
presse. Alors que les pre miers me donnent des in for ma tions ex trê‐ 
me ment pré cises sur des su jets de fonds, les sources jour na lis tiques
me four nissent, elles, un trai te ment plus ré gu lier des évé ne ments.

3. Pro blé ma tique(s)
Mais alors, peut- on au jourd’hui, en 2018, s’in té res ser aux guerres en
Irak, sans, comme l’écri vait déjà Fré dé ric Guel ton en 1996, « ré pé ter
ce qui a été mille fois écrit 4 » ? Par son ap proche glo bale du rôle de
l’avia tion dans les guerres en Irak, cette étude vient com plé ter les
tra vaux pré cé dem ment évo qués. Mon mé moire se situe à la croi sée
de l’ana lyse de la guerre en tant que phé no mène sui ge ne ris et d’une
ré flexion sur la place de l’avia tion dans la guerre, son ef fi ca ci té et ses
li mites. Cette dé marche m’a amené à m’in ter ro ger sur la na ture des
évé ne ments qui prennent place en Irak entre 1990 et 2004 et s’ils
s’im po saient réel le ment comme un fac teur de re nou vel le ment de
l’arme aé rienne. Cette pro blé ma tique sous- entend trois autres ques‐ 
tion ne ments qui ont ar ti cu lé ma ré flexion :
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— quelles évo lu tions connaît la guerre entre 1990 et 2004 ;

— com ment l’avia tion s’y adapte- t-elle ;

— ces adap ta tions relèvent- elles d’une ré vo lu tion ?

Mon dé ve lop pe ment se com pose donc de trois par ties. Dans la pre‐ 
mière, je re viens sur l’en semble des évé ne ments qui prennent place
en Irak entre 1990 et 2004 afin de mettre en lu mière les chan ge ments
que connaît la guerre en tant que phé no mène sui ge ne ris. La
deuxième par tie est ex clu si ve ment cen trée sur le rôle de l’avia tion
dans les guerres en Irak, son or ga ni sa tion, les mis sions qu’elle rem‐
plit, les ap pa reils en ga gés et leurs évo lu tions. Enfin la troi sième par tie
s’im pose comme un bilan po li tique et mi li taire des in ter ven tions oc ci‐ 
den tales en Irak.
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4. Un dé ve lop pe ment en trois
par ties
Entre 1990 et 2004, l’Irak est le théâtre de deux conflits, in car nant
par fai te ment deux types de guerres dif fé rents. La guerre du Golfe
s’im pose comme une guerre clau se wit zienne entre États, c’est- à-dire
« un acte de vio lence des tiné à contraindre l’ad ver saire à exé cu ter
notre vo lon té 5  ». En août 1990, l’Irak de Sad dam Hus sein en va hit le
Ko weït, dé sta bi li sant les équi libres ré gio naux et in ter na tio naux. Afin
de ra me ner l’ordre dans la ré gion, l’ONU au to rise la consti tu tion
d’une coa li tion in ter na tio nale di ri gée par les États- Unis. En mars 1991,
à l’issue d’une qua ran taine de jours de bom bar de ments aé riens et
d’une cen taine d’heures d’of fen sive ter restre, le Ko weït est li bé ré. Une
pé riode d’entre- deux-guerres de douze an nées s’ouvre alors. Elle est
mar quée par l’obli ga tion de désar me ment de l’Irak, à l’ori gine de
nom breuses ten sions. Plus lar ge ment, les États- Unis mènent une vé‐ 
ri table po li tique de contain ment à l’égard de Bag dad. L’Irak fait l’objet
d’un em bar go com mer cial et fi nan cier stric te ment rè gle men té par
l’ONU et Wa shing ton. Celui- ci se double d’un sou tien amé ri cain actif
à l’op po si tion ira kienne ainsi que d’ac tions mi li taires li mi tées. Or les
at ten tats du 11 sep tembre 2001 viennent bou le ver ser la si tua tion. Les
États- Unis entrent alors en guerre contre le ter ro risme. Pour les
membres de l’ad mi nis tra tion du pré sident Bush, il est dé sor mais de‐ 
ve nu né ces saire d’at ta quer l’Irak pour ren ver ser Sad dam Hus sein. Le
19 mars 2003, une coa li tion es sen tiel le ment américano- britannique
en va hit le pays. En à peine trois mois, l’armée ira kienne est ba layée et
les coa li sés entrent en pos ses sion de l’Irak. Cette guerre clau se wit‐ 
zienne dis sy mé trique, en fa veur des États- Unis, bas cule alors dans
l’asy mé trie la plus to tale. La gué rilla à la quelle fait face la coa li tion
n’est ni clai re ment iden ti fiée ni lo ca li sée et ne re cours à aucun moyen
tra di tion nel de guerre. La coa li tion américano- britannique s’en lise
dans une guerre asy mé trique, no tam ment à Fal lou ja, dont elle ne par‐ 
vient pas à faire face.
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De la guerre du Golfe aux ba tailles de Fal lou ja, le théâtre d’opé ra tions
et les mis sions as si gnées à l’avia tion changent. En 1991, l’of fen sive ter‐ 
restre est pré cé dée d’une longue cam pagne aé rienne. Après avoir ac‐ 
quis la maî trise du ciel et avoir dé truit les ca pa ci tés de com man de ‐
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ment ira kiennes, l’avia tion concentre son ac tion sur le champ de ba‐ 
taille afin de pré pa rer l’in va sion et venir alors en sou tien aux troupes
ter restres. En 2003, l’opé ra tion Iraqi Free dom s’im pose comme la fu‐ 
sion de ces dif fé rentes phases. Cam pagne aé rienne et in va sion ter‐ 
restre sont si mul ta nées. Mais sur tout, avec le bas cu le ment dans l’asy‐ 
mé trie, l’avia tion doit s’adap ter à son nou veau théâtre  : la ville. Les
mis sions du com bat aé rur bain, es sen tiel le ment fo ca li sées sur le Close
Air Sup port, com prennent éga le ment la re con nais sance, la su pé rio ri‐ 
té aé rienne et le sou tien lo gis tique. Pour ré pondre à toutes ces at‐ 
tentes, les pla te formes aé riennes évo luent et leurs ca pa ci tés en ar‐ 
me ments se di ver si fient.

Mais alors, quel bilan dres ser de ces qua torze an nées de conflits ? La
guerre du Golfe marque le re tour de l’Air po wer au centre de la scène
mi li taire. Les avan cées tech no lo giques en ma tière d’ar me ment per‐ 
mettent de ré éva luer le rôle que peut jouer l’avia tion dans un conflit.
Avec la guerre du Golfe, l’arme aé rienne re vient au cœur de la stra té‐ 
gie. Tou te fois, ce conflit met en évi dence des la cunes im por tantes au
ni veau de la co opé ra tion, in ter na tio nale comme na tio nale, entre les
dif fé rents corps d’armée. Ce bilan est en core terni par le coup hu‐ 
main de la guerre. L’écart entre les pertes coa li sées et ira kiennes a pu
lais ser les mé dias pen ser que la guerre du Golfe était une guerre
propre. Or, la réa li té du ter rain dé montre bien qu’il s’agit d’un simple
concept mé dia tique. Lors des opé ra tions de 2003-2004, le bilan est
iden tique. Les États- Unis maî trisent si bien les guerres conven tion‐ 
nelles qu’ils par viennent à li mi ter leurs propres pertes. Pour tant, face
à la gué rilla, la coa li tion va par fois payer un lourd tri but. Ce phé no‐ 
mène éclipse des études et des mé dias le sort de la po pu la tion ira‐ 
kienne dont les pertes sont dif fi ci le ment quan ti fiables. Qu’en est- il
des consé quences politico- militaires des opé ra tions ? Le manque de
preuve concer nant les mo ti va tions ini tiales de la guerre, la mau vaise
ges tion po li tique de l’oc cu pa tion et les er rances stra té giques face à la
gué rilla viennent ter nir un bilan mi li taire po si tif. Les opé ra tions en
Irak, même si elles re posent sur des pla te formes aé riennes an ciennes,
concré tisent les at tentes de la guerre du Golfe. La ré vo lu tion dans les
com mu ni ca tions per met une in ter con nexion constante des ac teurs,
au to ri sant le re cours à des ac tions mul tiaxiales gé rées en temps réel
par les états- majors.
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5. Conclu sion
À l’aune de cette étude, nous pou vons donc conclure que les guerres
en Irak sont le théâtre d’un re nou vel le ment cer tain de l’arme aé‐ 
rienne. Sans dis pa raître to ta le ment, les guerres clau se wit ziennes
laissent place à des conflits asy mé triques. L’avia tion, nous l’avons vu,
s’est par fai te ment adap tée à ce bas cu le ment. Mais il semble dif fi cile
de par ler de ré vo lu tion. Rares sont les pla te formes aé riennes réel le‐ 
ment in no vantes en 2004, et n’ayant pas servi lors de la guerre du
Golfe. Même si les opé ra tions Iraqi Free dom ou Phan tom Fury re‐ 
posent sur des ac tions aé ro ter restres si mul ta nées, les stra té gies et
tac tiques de meurent es sen tiel le ment les mêmes qu’en 1990. Dans les
faits, les ten dances es quis sées en 1991, concré ti sées dans la Re vo lu‐ 
tion in Mi li ta ry Af fairs, se sont ra di ca li sées et sys té ma ti sées en 2003
et 2004.
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